Résultats du deuxième Sondage

Rome le 1er juin 2001

Chers Frères et tous ceux qui portez dans votre cœur le rêve et la mission de Marcellin Champagnat :

1.0. Introduction

1.1. Nous commençons ce rapport sur le 2ème sondage de la Commission préparatoire par un mot de remerciement. Distribué avec le rapport sur le 1er sondage, ce questionnaire a suscité les réponses de 3600 personnes. Merci à tous ceux qui ont pris du temps, individuellement ou en groupes, pour lire les questions et y répondre dans un climat de prière. Votre collaboration montre, non seulement votre intérêt et votre soutien pour les travaux de la Commission, mais aussi vos espoirs dans les travaux de notre Chapitre général que nous allons vivre dans quatre mois. Continuons à prier comme Marie, notre Bonne Mère, pour les Capitulants et les observateurs/consultants qui y participeront et qui s’efforceront d’écouter la Parole que Dieu adresse à notre monde aujourd’hui. 

1.2.   La Commission préparatoire a élaboré ce second sondage pour approfondir la compréhension des réponses au sondage initial. Ainsi, le second sondage éclaire les résultats du 1er sondage. 

1.3.  Comme nous l’avons dit plus haut, plus de 3600 personnes ont répondu au 2ème sondage. Une fois de plus, ce sont les frères de tout l’Institut et de nombreux laïcs qui ont rempli et renvoyé le questionnaire. Parmi les frères qui ont répondu, la plupart sont d’Asie (80% de réponses). L’Europe arrive en second avec 66% des frères, suivie par L’Amérique Latine (62%), l’Afrique (41%), l’Amérique du Nord ( 40%) et l’Océanie ( 38%). 

1.4.  En tenant compte de ces données, presque 60% des frères de l’Institut ont envoyé leur réponse. Pour les laïcs qui ont participé à des réunions de groupes dans chaque continent et qui ont envoyé leur réponse, le plus grand nombre vient de l’Amérique Latine et de l’Europe. 

2.0. Données sur lesquelles s’appuie le rapport

2.1. Comme il arrive souvent avec les résultats d’un sondage, vous pouvez vous demander comment les membres de la Commission préparatoire sont arrivés aux conclusions données dans le rapport. C’est une question juste et à laquelle nous répondons. Quand nous avons élaboré le second sondage, nous avions l’intention d’approfondir notre compréhension de quelques-unes des préoccupations identifiées par ceux qui ont répondu au 1er sondage. En même temps, nous voulions donner à tous la possibilité d’ajouter quelque chose aux résultats du 1er sondage ou de faire part de nouvelles préoccupations pour que la Commission les prenne en considération. 

2.2. En conséquence, nous avons élaboré un questionnaire s’appuyant sur des  données qu’on pouvait analyser statistiquement et auxquelles on pouvait répondre en utilisant des numéros d’ordre. Ces données sont appelées quantitatives. Au contraire, les observations que beaucoup ont pu faire dans le questionnaire, dans les espaces laissés en blanc, sont appelées quantitatives. 

2.3. Quelles est la différence entre les données quantitatives et qualitatives ? Les premières peuvent se traduire en entités numériques, en pourcentages, en moyennes afin de fournir aux lecteurs le degré d’importance d’un sujet ou d’un autre.  Au contraire, elles peuvent aussi faire connaître la force d’opposition à une idée. On peut être d’accord ou non avec les opinions de ceux qui ont répondu, mais on ne peut pas dire et justifier qu’on n’a pas d’information sur la nature et la force d’une réponse.

2.4. Les données qualitatives peuvent être aussi descriptives. Par exemple, en lisant les réponses écrites à la main, nous trouvons assez souvent qu’elles se ressemblent beaucoup quant au contenu. Ecrites avec les mots d’un individu, elles sont aussi parfois assez anecdotiques et ont plus de « couleur » que les réponses appelées « quantitatives ». Malgré tout, les réponses qualitatives complètent et apportent parfois un éclairage sur des résultats que l’on trouve dans les tableaux 1 et 2 en annexe. Pour informer sur les résultats de ce second sondage, nous avons pris soin d’identifier le plus possible les données sur lesquelles nous appuyons nos conclusions. 

3.0. Reprenons notre thème de Chapitre   
3.1. L’article 171 (Chapitre XI) de nos Constitutions dit :

« La vitalité de l’Institut se mesure à la qualité de notre réponse à Dieu ». 

Le texte continue en développant  le message initial de l’article :

«  En actualisant le charisme de Marcellin Champagnat nous entretenons le dynamisme de notre vocation. Notre vie devient, pour tous ceux à qui nous sommes envoyés, les jeunes surtout, une invitation à incarner l’Evangile  à la manière de Marie ».

Notre Fondateur peut alors reconnaître, en chacun de ses fils, un ouvrier du Royaume, choisi par le Père et animé par l’Esprit pour « faire connaître et aimer Jésus-Christ ». V. 342)

3.2. Les membres de la Commission préparatoire qui ont examiné vos réponses  au 2ème sondage, voient confirmé une fois de plus, le thème de la « Vitalité de notre Institut » comme le centre de notre XXème Chapitre général. Après avoir lu toutes les réponses envoyées, leurs auteurs  recommandent aux Capitulants que la « Vitalité de notre Institut » soit  le thème sous lequel nous pouvons rassembler toutes les espérances et inquiétudes qui seront inscrites à l’ordre du jour des réunions capitulaires.

3.3. Que voulions-nous proposer par notre 2ème sondage ? Trouver d’une manière spécifique quels sont les aspects pour chacun des six éléments retenus dans le 1er sondage ( spiritualité, mission, solidarité, vie communautaire, promotion des vocations et partage avec les laïcs) que les délégués capitulaires doivent étudier pour répondre au  thème de la « Vitalité de l’Institut ». Que nous disent les réponses reçues par la Commission préparatoire ? Que si l’on doit ajuster quelque chose, que ce soit pour mettre l’accent sur la « Vitalité », et sur la nature des éléments qui la composent.

3.4. Cependant, la phrase « Vitalité de l’Institut » doit être comprise dans un sens plus large. Nous sommes chargés de vivre aujourd’hui le charisme, et la vitalité de l’Institut peut se mesurer au degré de notre passion pour Jésus et sa mission. Vous avez confirmé ce point plus d’une fois dans les réponses au 2ème sondage.

4.0. Principales préoccupations

4.1. Dans l’opinion de ceux qui ont répondu, quels éléments forment le cœur de la Vitalité de notre Institut ? Particulièrement trois : La Spiritualité, la Mission et la Solidarité. 73% des réponses ont jugé que la spiritualité  est la force qui doit unifier nos vies. En même temps, un nombre considérable de frères (55%) ont demandé plus de clarté  sur ce que signifie la Spiritualité Apostolique Mariste SAM).

4.2. Quand on parle de la SAM, comment peut-on obtenir plus de clarté sur ce qu’elle signifie ? Une façon d’y arriver sera de répondre aux questions suivantes : Quels sont les éléments les plus importants qui constituent notre spiritualité comme maristes ?  Comment peut-on y trouver une nouvelle place significative pour Marie, qui soit à la fois le centre et qui soit contemporaine ? Quelle forme de prière communautaire refléterait le mieux notre spiritualité pour qu’elle soit en consonance avec la réalité de la vie mariste d’aujourd’hui ? Et en ce qui concerne la prière personnelle, quelle est sa place, sa forme et comment en partager les fruits avec les autres ? Quel rôle joue le charisme de Marcellin dans notre prière ? Et sa pratique de la présence de Dieu ? Quelle est la place de la direction spirituelle dans notre processus de croissance comme chrétiens et comme religieux ? La spiritualité était dans l’esprit de la majorité de ceux qui ont répondu. Ils l’ont vue comme source de notre Vitalité et il est urgent pour les délégués capitulaires de porter une attention particulière à ce thème central. 

4.3. Certains peuvent se demander : Y a-t-il eu  certains aspects de la spiritualité jugés plus importants que d’autres ? Il y en a eu deux : la conviction que notre spiritualité est le cœur de la vitalité de l’Institut par son pouvoir de force d’union (73%) et le désir de beaucoup de ceux qui ont répondu, que la spiritualité ait une place plus centrale dans nos vies (66%). 

4.4. Si, dans l’esprit de ceux qui ont répondu, la spiritualité est le centre de la vitalité de l’Institut, la mission a été jugée comme élément qui y contribue beaucoup. Beaucoup affirment que nous n’avons qu’une mission : faire connaître et aimer Jésus. Mais, comme tous les chrétiens ont la même mission, elle s’exprime par une grande variété d’apostolats. 

4.5. 62% de ceux qui ont répondu ont demandé aux Capitulants du XXème Chapitre de définir clairement la mission mariste. Cette définition, pensent-ils, servirait beaucoup à clarifier l’identité de l’Institut et des frères dans l’Eglise d’aujourd’hui. Comment procéder pour clarifier la mission mariste ?  Ceux qui ont répondu ont donné quelques lignes générales aux Capitulants. 69%, par exemple,  ont insisté pour que notre mission mariste soit parmi les jeunes.  Il est urgent pour les délégués au Chapitre de rappeler dans leurs délibérations, comme au temps de Marcellin, que notre place est parmi les enfants et les jeunes. 

4.6. Il y a eu peu de désaccords sur ce point. Mais il y a eu une grande diversité dans la façon de concevoir cette manière d’être parmi les jeunes. Par exemple, 73 % veulent que les délégués parlent de la dimension éducative de notre mission mariste et 54 % ont fait mention explicite de l’école mariste. Comment les délégués peuvent-ils clarifier ce sujet ? En définissant encore plus clairement, par exemple,  ce que signifie une simple présence parmi les jeunes et le fait de vivre une vie simple et honnête,  d’avoir un contact  direct avec les jeunes garçons et filles ? En répondant à ces questions : Comment pouvons-nous aider tous ceux qui partagent la dimension éducative de notre mission mariste à renforcer ces caractéristiques dans chaque personne ? 

4.7. 41% ont mentionné la nécessité de développer de nouvelles présences. Sous le titre Mission, les points les moins mentionnés ont été « l’échange de personnes pour la mission » et « la mission ad gentes ».

4.8. La plupart de ceux qui ont répondu souhaitent que le XXème Chapitre général  donne une définition plus claire de « Notre Mission Mariste ». Ils croient qu’une telle clarification aiderait beaucoup à assurer la Vitalité de l’Institut. Frères et laïcs  ont une vison très large. Ils souhaitent que les délégués  parlent de méthodes contemporaines et efficaces pour évangéliser la jeunesse. Ils se rendent compte des différences entre les diverses régions et de la complexité de l’Institut. Ils insistent cependant  pour que ceux qui participeront au Chapitre travaillent à réduire la confusion dont nous avons souffert comme institut  dans le domaine de la mission. Plus de clarté sur ce thème aiderait à intensifier notre vitalité. 

4.9. Les délégués capitulaires se verront assaillis par le grand nombre de domaines à considérer avant d’arriver à élaborer un document qui nous aide à intensifier la Vitalité de l’Institut. Cependant, ceux qui ont répondu au questionnaire se sentiront frustrés si notre mission Mariste et notre apostolat parmi les jeunes  les plus défavorisés n’ont pas un rôle central et déterminant dans la discussion. 

4.10. Bien que la spiritualité et la mission soient une priorité dans l’esprit de tous ceux qui ont répondu, tous portaient aussi le souci de la solidarité. L’article 167, chapitre XI (La vitalité de l’Institut) de nos Constitutions, nous rappelle : « …nous veillons à garder la simplicité dans notre style de vie  personnelle et communautaire, et dans nos œuvres. Notre préférence va aux pauvres, avec qui nous partageons nos vies et notre travail ».

4.11. La majorité de ceux qui ont répondu au 2ème sondage ont insisté pour rappeler que la Vitalité de l’Institut et sa mission ne seront pas assurées tant que nous n’aurons pas affronté l’important domaine de la solidarité, de façon concrète  et pratique.  Plus de 50% des réponses ont coché trois des huit phrases  concernant la solidarité comme sujets à débattre  par les délégués, si l’on veut traiter en profondeur le thème de la Vitalité de l’Institut. 

4.12. Par exemple,  59 % souhaitent que l’on discute « l’Option pour les pauvres », tandis que 56% demandent à l’Institut de mettre ses œuvres actuelles au service des pauvres.  52% demandent une plus grande présence des frères parmi les pauvres.

4.13. 49 % des réponses ont aussi lancé des appels à une plus grande solidarité dans l’Institut. 48 % cependant se préoccupent de ce que nous soyons pas arrivés à une compréhension commune des notions de « solidarité et de pauvres ». Ils demandent au Chapitre de donner des réponses claires à ce sujet.

4.14. Les réponses spontanées au 2ème sondage à propos de la Solidarité, de nature plus anecdotique, se concentrent autour deux thèmes : la pauvreté et la simplicité de vie personnelle, et le besoin que tous nos apostolats forment explicitement à la solidarité. Quel est le message pour les délégués au Chapitre ? Que nos vies portent témoignage et que nous ayons le souci de former à la solidarité. Dans tous nos apostolats, nous pouvons être les témoins de notre engagement pour cet impératif évangélique.

5.0. Autres secteurs de préoccupations

5.1. Dans la mentalité de beaucoup de ceux qui ont répondu, trois autres domaines sont directement liés au thème central de notre Vitalité : la promotion des vocations pour notre style de vie, la vie communautaire et le partage, avec les laïcs, de notre  amour de Marcellin, de sa mission et de sa spiritualité. Voyons chacun de ces domaines.

5.2. 67 % ont lié la vie de communauté et la promotion des vocations. Ils nous invitent à prévoir pour les jeunes des expériences riches et priantes de vie en communauté. 68 % ont demandé aussi que tous les frères de la province, du district, du secteur et de la communauté soient impliqués dans la promotion des vocations. Chacun de nous peut avoir une raison ou une autre de ne pas répondre à cette responsabilité. La plupart des réponses au sondage ne veulent pas écouter nos excuses. 44% ont suggéré de créer un « Guide pour l’apostolat des vocations » pour nous aider tous à  prendre plus au sérieux cet important aspect de notre vie mariste. 

5.3. Quels aspects de la vie communautaire sont considérés les plus importants dans les réponses au sondage ? L’esprit de famille arrive en tête avec 69 %.    66% disent  qu’il faut donner plus d’importance aux relations personnelles et à la vie commune. 60% recommandent aux délégués capitulaires de parler de la valeur potentielle du témoignage de la vie communautaire, tandis que 30% demandent de nouveaux styles de vie communautaire.

5.4. Un bon nombre de réponses libres demandent aux délégués capitulaires de donner une définition plus complexe et plus exhaustive du rôle et de la place du supérieur de communauté ou du responsable local. Nos Constitutions nous disent : « Le Supérieur d’une communauté est au service de ses confrères dans l’accomplissement de leur vocation personnelle, communautaire et apostolique.  Il offre à chacun l’appui de sa collaboration, de ses conseils, de son autorité » (C. 152).  

5.5. Dans l’ensemble du sondage, la phrase qui obtient un plus grand pourcentage de réponses favorables (75%), c’est celle qui demande aux Capitulants de définir le rôle des laïcs dans la Mission mariste. Il y a aussi une grande insistance sur les aspects de la formation des laïcs(70%) et sur le partage de la spiritualité mariste avec eux (60%). Une majorité de 55% demande une définition de l’identité du laïc mariste, bien que dans les réponses qualitatives, diverses personnes signalent que c’est aux laïcs eux-mêmes de définir leur identité.

5.6. Parmi les réponses qualitatives, on suggère aux capitulants de distinguer sur ce thème entre les laïcs qui nous sont proches parce qu’ils partagent notre travail et ceux qui, indépendamment de cela, essaient de vivre, comme les frères, sur les traces de saint Marcellin. Le moment est-il arrivé de créer des structures, autres que celles du Mouvement Champagnat, pour que les laïcs puissent vivre le charisme mariste dans un cadre juridique qui les reconnaîtra comme maristes ?  Devons-nous penser à un autre type d’engagement pour « régler » leur vie ? Est-ce trop tôt pour parler des laïcs maristes ou des couples maristes ? 

6.0. Conclusion

6.1. Nous exposons à la suite les divers tableaux qui présentent toute l’information que nous avons obtenue des réponses reçues, de même qu’une brève explication sur leur traitement mathématique. 

6.2. Il ne nous reste qu’à redire nos remerciements à tous ceux qui ont répondu aux enquêtes que nous avons présentées. Continuons à demander au Seigneur que le XXème Chapitre général soit l’occasion de faire grandir la vitalité de notre Institut et que les Délégués capitulaires et tous les participants au Chapitre restent ouverts à l’action du Saint-Esprit pour que notre Congrégation vive une  authentique Pentecôte.   

En décembre 2000, nous avons envoyé à l’Institut un sondage en vue de nous aider à mieux définir les thèmes que devrait traiter le Chapitre, et à proposer une méthode de travail aux capitulants. 

Nous avons présenté des séries de phrases groupées sous les titres de : la Spiritualité, la Solidarité, la Mission, la Promotion des Vocations, les Laïcs et la Vie communautaire, toutes tirées des réponses obtenues au premier sondage.

Nous demandions à ceux qui ont répondu, de mettre ces diverses phrases dans l’ordre d’importance qu’ils jugeaient devoir proposer à l’attention du Chapitre. Il y avait aussi des espaces vides pour écrire librement commentaires ou points de vue.

Nous avons reçu 834 réponses dont 24 n’indiquaient pas la Province et 7 ne signalaient pas le pays de provenance. Ces réponses concernent un total de 3608 personnes dont 8 s’identifient comme laïcs ou frères, et 135 ne donnent pas leur âge. 

Les données qui ressortent de la mise en ordre d’importance des phrases, ont été groupées en indiquant le nombre de personnes qui les ont signalées parmi les 4 plus importantes à traiter (dans chaque thème)
. Nous avons utilisé l’une des formules que donne le programme Excel
 de Microsoft Office. 

Ces données apparaissent résumées en 3 tableaux. Dans tous ces tableaux, les phrases proposées apparaissent par ordre décroissant selon les résultats obtenus, en indiquant dans la dernière colonne le pourcentage du total des frères de la langue ou de la région qui a répondu au sondage. 

Le premier tableau présente les résultats groupés selon les langues officielles de l’Institut ( Espagnol, français, anglais, portugais) et le total.

Le deuxième tableau présente les résultats regroupés selon les régions de l’Institut (Afrique, Amérique Latine, Amérique du Nord, Asie, Europe et Pacifique) et le total.  

Le troisième  tableau présente les résultats en pourcentage, dans le groupe considéré, groupés selon les langues et les régions de l’Institut. Ce tableau sera probablement le plus utile pour faire des comparaisons entre langues ou régions.

Enfin, dans un quatrième tableau spécial, nous rassemblons les phrases ou idées apportées par ceux qui ont écrit dans les espaces libres. La plupart des apports  sont des explications sur les priorités d’ordre que l’on a choisies. Ces apports ne figurent pas dans les tableaux. Ce 4ème tableau correspond donc à 150 réponses, pour un total d’environ 500 personnes. Nous n’indiquons que les apports nouveaux soutenus par au moins dix personnes.

Le cinquième tableau nous permet de comparer les résultats du sondage si nous séparons les réponses des (Frères ou groupes de Frères) avec les réponses des  (laïcs et des groupes de frères et de laïcs). L’information est exprimée en pourcentages calculés sur le total des personnes de chacun de ces groupes.

Il est intéressant de constater que sur les thèmes de la Spiritualité, de la Mission, des Vocations et des Laïcs, ce sont les mêmes phrases  qui obtiennent dans les deux groupes et dans le total, un pourcentage de 50% ou davantage.  

Pour la Vie communautaire, étant donné que les nombreuses réponses des laïcs n’avaient pas d’opinion sur le sujet,  les phrases « Valeur du témoignage de la Vie communautaire » et « Relations personnelles et vie communautaire » n’arrivent pas à 50%, mais s’en approchent  beaucoup. 

Les uniques différences significatives sont dans le thème de la Solidarité. Parmi les laïcs, la phrase « Présence des Frères parmi les pauvres » obtient 39%, alors que parmi les frères, le pourcentage s’élève à 58%. Il y a plus de  proximité dans les pourcentages obtenus dans les groupes de laïcs et de frères pour les phrases «  Définition de la pauvreté et des pauvres » (51%, 47%) et « Solidarité dans l’Institut » ( 45% et 51%).   

Tout au long de ce rapport  apparaissent divers graphiques qui essaient d’illustrer certaines données recueillies.

� Pour Mission, les 5 plus importantes des 10 réponses ; pour Vocations et Vie communautaire, les 3 plus importantes des 6 réponses reçues.


� Pour chaque réponse, on multiplie le nombre de personnes qui ont répondu à ce questionnaire par la formule (NB.SI(Fi ;1) + NB.SI (Fi ;2) + NB.SI (Fi ;3) + NB.SI(Fi ;4), où Fi représente le numéro d’ordre écrit pour chaque phrase de l’enquête. Finalement, il suffit d’additionner les résultats des produits indiqués pour obtenir le nombre de personnes qui signalent la phrase considérée parmi les plus importantes. Pour Mission, Vocations et Vie communautaire, la formule s’adapte pour tenir compte respectivement des 5 ou des 3 plus importantes.
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